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Après une timide tentative en 1980,
le GPL (gaz de pétrole liquéfié)
avait connu une petite envolée vers

1990, pour s’essouffler progressivement
au fil des ans et enfin pratiquement déser-
ter le marché ces dernières années.
Il faut dire que le bruit médiatique qui a
résonné autour de la succession d’explo-
sions de véhicules équipés avec ce carbu-
rant, a largement contribué à ce phéno-
mène de peur d’incendie des ‘autos au
gaz’. Et ce ne sont pas les déclarations
injustifiées de l’ancienne Ministre de
l’Ecologie et du Développement Durable,
madame Roselyne Bachelot, qui allaient
relancer la machine quand à la suite de
ces évènements, elle annonçait que : 
" Pour le passage aux normes de pollution
Euro IV, en 2005, il est peu probable que
les constructeurs puissent faire homologuer
des véhicules GPL. " Et qu’ainsi : " La
filière GPL carburant devrait disparaître
d’elle-même à compter de 2005. " 

D’une part, rappelons au passage que si
les bonbonnes de gaz (réservoirs) avaient
été équipées d’une soupape de sécurité
(obligatoire depuis le premier octobre
2002, avec rattrapage sur les véhicules
précédemment équipés), ces accidents
auraient été évités. Et d’autre part, que ce
phénomène était purement français car en
Europe, notamment en Hollande et en
Italie, le GPL n’a cessé de progresser, au
point qu’il représente respectivement
aujourd’hui dans ces deux pays, près de

60% et 35% du parc ‘essence’. Des pays
où la fameuse soupape de sécurité est obli-
gatoire depuis bien longtemps.

Des tendances qui semblent motiver les
automobilistes français car en 2004, ils
ont renoué avec ce carburant.
L’augmentation des ventes de voitures neu-
ves équipées GPL a marqué une nette
croissance. Elles passent de 5 300 unités
en 2003 à 6 700 en 2004 (+26,4%).

Doit on en déduire que cette engouement
des automobilistes pour le GPL vient mar-
quer une démarche citoyenne, écologique,
car beaucoup moins polluant que les
autres carburants ou repose-t-il tout simple-
ment sur un acte purement économique
puisqu’il ne coûte, à la pompe, que 52
centimes d’euro en moyenne le litre ?
Ce dernier aspect vient peut être aussi se
cumuler avec le coup de pouce du gouver-
nement (disposition de la loi de finance
2003) offrant au particuliers le bénéfice
d’un crédit d’impôt. Un geste qui finance
pratiquement le prix de l’option sur les
véhicules, car il oscille entre 1525 et 2300
Euros pour l’achat d’un véhicule neuf ou
encore pour la conversion d’un véhicule
déjà en circulation.

Peu importe doivent penser les spécialistes
du GPL. Si le nombre de véhicules au ‘gaz’
explose, c’est une bulle d’oxygène qui se
profile pour leur business. ■

M. Burat
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GPL : Le retour
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Ace jour, la marque
compte une dizaine de
distributeurs pour ses

produits. L’objectif à 3 ans
est d’en compter une tren-
taine, puis une Cinquantaine
d’ici à 5 ans.

Parmi ces partenaires, nous
trouvons aussi bien des  struc-
tures modestes comme des
plus importantes comme
SPPV (Société Phocéenne des
Peintures et Vernis) par exem-
ple, une des structures les
plus importantes sur la région
marseillaise. " Un des pre-
miers points d’appui ",
confirme Vincent Giraux, qui
précise que sa démarche
consiste à proposer une
gamme alternative commer-
ciale sur un marché saturé. "

A ce titre il précise : 

" Notre gamme de produits,
telle que nous souhaitons la
positionner, doit permettre de
donner une nouvelle arme
aux distributeurs, soit pour
partir à la conquête d’autres
clients soit pour conserver sa
part de marché en le dotant
de moyens lui permettant de
résister aux évolutions, par-
fois perverses, du marché
actuel, en terme de marges et
de profits. "

Pour cela, Heldifrance pro-
pose des prix différents (envi-
ron -40%) qui, selon Vincent
Giraux, doivent permettre
d’investir et d’être économi-
quement rentable sur le
court, moyen et long terme.

" Partant de là, nous trou-
vons un accueil plutôt favora-
ble, notamment du fait que le
groupe Helios est un groupe
indépendant. "

Concernant les utilisateurs,
à ce jour, le nombre n’est pas

encore représentatif. " Après
6 mois de présence sur le
marché, nous sommes encore
en phase d’implantation.
Nous avons une certaine
inertie à notre niveau comme
les distributeurs en rencon-
trent pour installer les carros-
siers. Par exemple SPPV, qui
dispose de moyens impor-
tants, en a implanté 4 et
pense en avoir une vingtaine
d’ici la fin de l’année. "

Pour notre interlocuteur, le
souci majeur, la stratégie,
réside à bien choisir ses dis-
tributeurs, ceux qui affichent
la volonté de promouvoir les
produits. Et convaincu, il
affirme que le bouche à
oreille devrait faire le reste. "
Nous ne voulons pas faire
illusion pendant quelques
mois, notre ambition est de
nous implanter sur le marché
et d’y rester. "

Dans cette stratégie, il
annonce que le groupe

Helios :
des ambitions réalistes
“ Nous sommes une société émergeante 
dans le milieu de la peinture automo-
bile. Le projet mûrit depuis deux ans et 
demi, nous avons officialisé le lance-
ment en mai 2004, lorsque la Slovénie 
est entrée dans la CEE. " C’est ainsi que 
Vincent Giraux, directeur général
d’Heldifrance, présente l’arrivée
d’Hélios en France. Il ajoute. " Nous
n’avons aucun partenariat avec les
constructeurs,  du moins sur le marché 
Ouest européen, nous nous positionnons 
sur le marché des indépendants, sans
aucune ségrégation de taille mais à tra-
vers la distribution. "

� Heldifrance, la société qui distribue la ligne de peinture automobile
Mobihel du fabricant Hélios de Slovénie, est installée à Saint-Cannat
dans les Bouches du Rhône et compte réaliser 1,5 millions d’Euros en
chiffres d’affaire pour 2005.

Elle dispose d’une unité de stockage et s’engage à livrer ses produits,
partout en France, entre 48 et 72 heures.
A ce jour, 12 personnes dont 10 technicos-commerciaux assument le lan-
cement de la marque avec comme objectif, obtenir un retour sur investis-
sement à l’horizon 2008.
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Helios fabrique plu-
sieurs lignes de pro-
duits, celle dédiée à
l’automobile est celle
choisie pour arriver en
France, mais disposant
aussi de produits pour
l’industrie, le bâti-
ment…qui sont autant
de sources de dévelop-
pement pour l’avenir.

◗ De l’hydro à
Equip Auto

Concernant l’automo-
bile, la gamme propo-
sée aujourd’hui repose
essentiellement sur des
produits solvantés.
Complète, elle com-
porte des laques en
brillant direct, des
bases opaques, métalli-
sées et nacrées (83
bases au total, dont 17
en brillant direct en
pots d’un litre et de 3,5
litres), des vernis et
bien entendu tous les
apprêts, les mastics
etc…

Pour la ligne hydrodi-
luable elle sera 

présentée à Equip
Auto.

"Un moment impor-
tant pour notre déve-
loppement, explique
Vincent Giraux, nous
sommes attendu parce
que si notre accueil est
bon avec nos produits
solvantés, nos clients
attendent cette gamme.
" Cette dernière est
composée de 57 tein-
tes de bases, condition-
nées en demi litres et
en litres.

A propos d’outils
co lo r imé t r iques , le
fabriquant dispose
d’un CD Rom et d’un
site avec des mises à
jour en ligne, téléchar-
geables. Entre  200 et
600 nouvelles teintes
sortent tous les mois.

Cet outil est complété
par des lèches teinto-
métriques par dégra-
dés. A ce jour, 7 700
cartes sont disponibles
dont les 3/4 sont des
teintes métallisées. ■

M.B.

�Vincent Giraux, directeur général d’Heldifrance :
« Encore en phase d’implantation, après
seulement six mois de présence sur le marché
français, nous trouvons un accueil plutôt favorable,
notamment du fait que le groupe Helios est
indépendant ».
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Bien connu dans le
monde de l’après-vente
automobile, Jean-
Jacques Ballage vient,
depuis février 2005, de
prendre la fonction de
directeur aftermarket 
chez Fiamm.
Il prend ainsi la respon-
sabilité de l’ensemble
des activités rechange
automobile de Fiamm
France pour les gam-
mes de produits batte-
ries et avertisseurs.
Il a pour principale
objectif de développer
les positions de Fiamm
en France notamment
auprès de la distribution.

Pour ce professionnel
du secteur, c’est en
fait un retour aux sour-
ces. En effet, entre
1990 et 1996, il avait
déjà assumé les postes
d’inspecteur commer-
cial puis de directeur
des ventes chez le
fabricant italien.
Marié, 3 enfants,
Jean-Jacques ballage
âgé de 49 ans a fait
toute sa carrière pro-
fessionnelle dans la
rechange automobile.
Il fit ses débuts en
1977 comme commer-
cial chez Erdi
(Autoradio).
Pendant plus de 20
ans il occupera divers
postes commerciaux
chez des distributeurs
et équipementiers.
Dernièrement, entre
2001 et 2004, il était
directeur commercial
de Promoto. ■

Vincent Vallin vient de rejoin-
dre le département carrosserie
d’Akzo Nobel en tant que
directeur commercial France.
Il intègre la nouvelle direction
placée sous la responsabilité
de Juan Ortega, Market
Manager de l’Espagne, le
Portugal et la France.
Agé de 35 ans, Vincent Vallin
possède une bonne expérience

dans le monde de l’après-vente
automobile, plus précisément
chez les pétroliers.
En effet, après avoir fait ses
premières armes chez BP à la
direction des lubrifiants
comme responsable marke-
ting, il rejoint Mobil où il
deviendra responsable des
ventes aux groupes de distri-
bution automobile. Avant de

rejoindre Akzo Nobel, i l
avait en charge la direction
des ventes aux concession-
naires chez Esso.
Dans ses nouvel les fonc-
tions, il aura notamment à
conduire le t ransfère du
marché aux produits hydro-
diluables dans sa globalité,
sur les deux marques
Sikkens et Lesonal. ■

Qui l’eût cru : aux
États-Unis, de plus

en plus de petits utilitai-
res légers circulent au
diesel sur les routes de
l’oncle Sam. Ce qui n’est
rien comparé à l’Europe
occidentale, qui atteint
des niveaux records,
mais cela souligne une
réelle tendance. C’est en
tout cas ce qu’affirme
une étude émanant de
l’équipementier Bosch,
qui révèle qu’en octobre
2004, 51,9 % des voitu-
res neuves immatriculées
étaient dotées d’un
moteur diesel en Europe
o c c i d e n t a l e . S e l o n
Wolfgang Chur, membre
du directoire de l’équipe-
mentier “la part du die-
sel a grimpé de 5,3 %
comparé à octobre
2003”. Trois pays se dis-

tinguent des autres :
l’Autriche, la Belgique et
la France. À elle seule,
la France atteint un taux
de 70,4 % contre 68,1 %
il y a un an. Mais ce
n’est rien comparé à la
Grande-Bretagne ou
l’Italie, qui revendiquent
une part de 37,1 % pour
le premier et de 52,9 %
pour le deuxième ; ces
deux pays ont effectué
un bond de 7,5 % cha-
cun par rapport à 2003.
Et Wolfgang Chur de
souligner que “le succès
du diesel va se poursui-
vre. Un tiers de consom-
mation en moins par rap-
port aux moteurs
essence et par consé-
quent moins de rejet de
gaz carbonique consti-
tuent des arguments
convaincants”. ■

Le diesel atteint un
niveau historique

Jean-Jacques Balage,
arrive chez Fiamm

Un
nouveau
directeur

commercial
chez Akzo

Nobel
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Disponible en aérosol de
300ml, le Dégrippant

Réfrigérant Céramique de
Liqui Moly vient résoudre
tous les problèmes de blo-
cage de pièces corrodées
(vis et écrous…).
Ses propriétés en font un
produit à usage multiple
aussi bien dans l’industrie,
la réparation automobile, 
le bricolage…
Simple et efficace, il est
particulièrement puissant
avec un effet quasi immé-
diat grâce à ses agents
dégrippants conjugués à
des composants cérami-
ques.
En effet, après avoir vapori-

ser le dégrippant sur les sur-
faces oxydées, et sous l’ef-
fet du gaz réfrigérant, le
choc thermique génère des
microfissures et permet
ainsi une pénétration et une
action plus rapide du pro-
duit. Les éléments de céra-
mique réduisent les frotte-
ments et facilitent ainsi le
déblocage des pièces tout
en déposant un film protec-
teur et lubrificateur antifric-
tion, de manière à éviter la
formation ultérieur de
rouille.
Il ne présente aucun risque
pour les plastiques, les
peintures et autres métaux.
Conditionné en carton de
12 aérosols, 
le prix conseillé à la vente
est de 18,35 Euros HT
l’unité. ■

Petit carrossier’ ne s’est
pas laissé faire…et

grand fournisseur en a pris
plein son grade.
Au terme d’une procédure
devant le Tribunal de
Commerce de Cusset
(Allier), Hervé Piastra, car-
rossier dans la même ville et
adhérent du GNCR a fait
condamner la société
SIDEXA pour prestations
défectueuses.
En effet, le carrossier qui
avait conclu avec SIDEXA
un contrat de location por-
tant sur du matériel et un
logiciel, le tribunal a
constaté que le dit contrat
‘n’avait pas été exécuté
dans son intégralité et que
le site n’était pas totalement
opérationnel’.
Le Tribunal ajoutait que
SIDEXA ‘n’avait pas

apporté la preuve que les
problèmes d’installation
avaient été résolus’ et que,
par ailleurs ‘ les problèmes
de transmission avaient for-
tement obéré la capacité de
l’installation à fonctionner
efficacement’.
En conséquence, le Tribunal
indique que le contrat serait
déclaré résolu aux torts et
griefs exclusifs de la société
SIDEXA, déboute cette der-
nière de toutes ses deman-
des et la condamne aux
dépens et au reversement
d’une somme de 300 Euros
par application de l’article
700 du code de Procédure
Civile.
Et le GNCR conclut : " Une
fois de plus, la raison du
plus fort n’a pas été la meil-
leure ". Qu’on se le dise !
Ce que nous faisons. ■

’

L’anti-grippe
de Liqui Moly

SIDEXA condamné.
Vu dans GNCR Info, rubrique carton rouge :
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Le groupe ETAI, lea-
der français en

matière d’information
automobile et Inf’Auto,
jusque là détenues par
Monsieur Barataud,
faisant du groupe le
premier pôle d’informa-
tion automobile en
France. Le groupe est
en particulier devenu le
premier fournisseur de
solutions logicielles de
chiffrage pour l’auto-
mobile, avec plus de 
9 000 clients.
Les experts, avec les-
quels la société Inf’Auto
entretenait des rapports
privilégiés, représentent
des interlocuteurs
importants du monde
de la réparation auto-
mobile. Aujourd’hui,
Christophe Czajka,
Président du groupe
ETAI, confirme sa

volonté de proposer à
ces spécialistes des
solutions dédiées à leur
métier.
En 2004, les équipes
de ETAI ont ainsi ren-
contré les experts,
leurs représentants offi-
ciels afin d’identifier
leurs besoins en
matière de chiffrage
de réparation et de
gestion du cabinet.
En 2005, le groupe
ETAI concrétisera ses
réflexions en proposant
deux nouvelles solu-
tions de chiffrage et de
gestion de cabinet
d’expert qui viendront
respectivement rempla-
cer XCHIFFRE et
AUTO2000.
Ces produits seront pré-
sentés en avant pre-
mière à Equip’Auto
2005. ■

Embarquant un maga-
sin de douze embouts,

dans le manche, le tour-
nevis Zebra de Würth
existe en deux versions.
La différence se situe au
niveau des embouts qu’il
emmagasine.
- Une version avec les
embouts : fente, PH, 6
pans et TX

- Une version avec
embouts : fente, PZ,
AW, et TX.
Tous ces embouts _

sont d’une longueur
de 25 mm et rangés
dans le magasin cou-
lissant, situé dans le
manche du tournevis
qui ne fait que 210
m m d e l o n g u e u r
totale.
Le manche de Zebra
en bi-matière se prend
bien en main grâce à
son ergonomie.

Distribué en vente
directe par la force de
vente Würth, i l  est
commercialisé au prix
de 59 Euros HT. ■

Le groupe ETAI
développe son pôle 
" produits multimédias pour
les experts automobiles "

Désormais, Atelio,
l’outil de chiffrage

ETAI est interfacé avec le
logiciel de gestion
Turbo.
L’interface entre les deux
outils a été développé
sous env i ronnemen t
Windows par l’éditeur
ApiMécanic sur la base
d’un protocole de com-
munication dynamique.
Une solution qui permet
aux professionnels de
transférer directement
les données issues
d’Atelio au sein de leur
logiciel. Une opération
automatique évitant les 

ressaisies qui peuvent
générer des erreurs.
Ainsi, après avoir chiffré
les réparations à effec-
tuer sur un véhicule, le
réparateur récupère ins-
tantanément l’intégralité
des données (OR, factu-
res, suivis d’atelier, his-
toriques…) dans son
outil de gestion.
L’interface, est désor-
m a i s d i s p o n i b l e
depuis février, dans la
version 3.00R1 de
T u r b o G e s t i o n
ApiMécanic. Il est pro-
posé au prix annuel
de 99 Euros H.T. ■

Un TURBO 
pour ATELIO

Spécialement conçu
pour la réparation

rapide, le Macrofan
Flash HS de Lechler, est
un vernis à séchage
rapide ( 15 minutes à
60°C et 2 heures à
20°C).
Outre ces performances
de vitesse de séchage, il
reste facile à appliquer,
offre une bonne tenue aux
coulures et aux rayures.
Sa souplesse d’utilisa-
tion permet de l’utiliser
aussi bien pour les retou-
ches que pour des opé-
rations plus importantes.
Il suffit d’adapter le dur-
cisseur en conséquence.
A ce titre il s’emploie
avec les durcisseurs et
les diluants de la gamme
Multi-Programme.
Sa viscosité d’applica-
tion à 20°C doit être de
16 – 18’’ DIN4. Il se
pulvérise avec une
buse de Ø1,2 ou 1,4
mm et de 1,3 à 1,4

avec un pistolet HVLP
avec les pressions res-
pectives de 4 bars et 2
à 2,5 bars. Applicable
en 2 couches (une
légère et une normale
ou deux normales),
l’épaisseur déposée
recommandée est de
40 à 50 Euros.
Son rendement théori-
que à la surface est
évalué à 7,7m2 pour 1
kg de produit prêt à
l’emploi et il est bien
entendu conforme à la
législation VOC avec
520g/l. ■

Le Zebra
de Würth

Un vernis Flash
chez Lechler
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Fabricant leader de bougies
d’allumage et de sonde à

oxygène Lambda, NGK dis-
p o s e  d é s o r m a i s  d ’ u n e
gamme de 525 références de
câblages haute tension d’allu-
mage pour moteurs essence.
Les  fa i sceaux  son t  l i v ré s

complets, prêt à être
montés  su r  le  véh i -
cu le  e t  spéc i f ique -
m e n t  d é v e l o p p é s
pour les normes de
chaque constructeur :
r é a c t i v e  p o u r  l e s
français, cuivre pour

les allemands et résistives
pour les japonais et améri-
cains. De par son origine
japonaise,  la  couver tu re
d u  p a r c  j a p o n a i s  e s t
idéale,  a lors  que le parc
européen est assuré à plus
de 90 %. ■

NGK lance ses
câbles

Le pneu, été, hautes performances que
vient de lancer Goodyear, s’appelle

Excellence.
Il vient se placer sur le créneau le plus large
possible car il s’adresse aussi bien aux exi-
gences des conducteurs de voitures familia-
les que sportives en matière de performan-
ces, de confort et de sécurité.
Brevetée ‘sécurité totale’ la nouvelle techno-
logie qu’il intègre se situe sur sa bande de
roulement. De conception asymétrique, elle
présente de larges et profondes rainures
pour absorber et disperser de grands volu-
mes d’eau. Un phénomène qui se traduit par

un accroissement de
l’adhérence du pneu
sur sol mouillé et lui
évitant notamment le
redoutable aquapla-
nage.
Du mouillé au sec il
n’y a souvent qu’un
tour de roue, et il ne
faut pas pour autant

perdre l’adhérence. C’est pourquoi la bande
de roulement d’Excellence, a été réalisée à
partir d’un mélange de gomme silice, conte-
nant de nouveaux polymères qui améliorent

l’adhérence sur sol sec.
Coté confort, c’est au niveau du bruit,
entre autres, que des améliorations ont été
apportées.
Un véhicule équipé avec ces pneus, ne
génère que 70 dB, soit 5 dB en-deçà des
normes définies dans la directive environ-
nementale européenne (2001/43/CE),
sur les bruits des pneumatiques.
Disponible dans pas moins de 40 référen-
ces et 18 dimensions, du 14 au 18 pou-
ces, en code de vitesse H, V, W et Y,
Excellence peut équiper la plupart des voi-
tures familiales et haut de gamme. ■

Destiné au marché de la réparation,
le catalogue 2005 / 2006

d’ArvinMeritor, ne liste pas moins de 5
400 références d’échappements et cata-
lyseurs de véhicules particulières et utili-
taires légers. Avec 41 constructeurs trai-
tés et 1136 applications recensées, c’est
97% du parc européen qui sont traités.
Cette nouvelle édition embarque 233 nouvel-
les références en échappements et 105 en
catalyseurs Metal’Cat qui ont été
rejointes par l’ensemble de la nouvelle
gamme EuroCat composée de 

140 références.
Cette gamme se présente comme l’offre alter-
native sur le marché du catalyseur, grâce à
son positionnement sur les véhicules âgés et
populaires avec des prix très attractifs.
Décliné en version électronique, ce nou-

veau catalogue est accessible en ligne à
l’adresse WWW.LVAWebcat. A noter
qu’à cette adresse, le distributeur pourra
y trouver tous les autres produits ( f i l t res
Purolator et amor t isseurs Gabriel) du
groupe. ■

Un nouveau catalogue 
chez ArvinMeritor

Je m’appelle Excellence !

Würth commercialise
un nouveau char -

geur de batterie polyva-
lent. L’Easy 1206 dispose
de fonctions le position-
n a n t  à  l a  f o i s  c o m m e
chargeur, testeur et pour
compenser la déconnec-
tion de la batterie. Il pré-
serve les mémoires de la
voiture. Le branchement
sur la prise d’allume ci-

gare de la voiture permet
de laisser le chargeur en
compensation d’autodé-
charge sur un véhicule en
hivernage. Son électroni-
q u e  e t   l ’ a f f i c h e u r  

perme t ten t  d ’e f fec tue r
un test de la batterie par
mesure de tension au dé-
marrage. Le contrôle de la
charge est également au
programme de cet équipe-
ment léger et mul t i fonc-
tions.

Le chargeur Easy 1206
est commercialisé en
direct par le réseau com-
mercial de Würth aux
professionnels. ■

Easy
1206,
universel
pour les
batteries

L’Easy 1206 connecté à
l’allume cigare dans la

voiture. L’indication
électrique se fait par

affichage de segment sur
l’écran.

Le charguer Wurth dans son
coffret avec ses deux types
de connecteurs, pinces et
prise allume cigare.
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Historiquement, les fluides fri-
gorigènes ont toujours été
fabriqués à base d'hydro-

fluorocarbures HFC. Utilisés de-
puis de longues années, les gaz
R12 et R134a sont pourtant néfas-
tes pour la stratosphère et ont un
impact sur l'effet de serre. En ef-
fet, ces substances sont plus pol-
luantes que le gaz carbonique
(CO2),  avec un pouvoi r  de ré -
chauffement global de 1 300 à

1 700 fois plus élevé que pour ce
dernier. Un gramme de HFC équi-
vaut ainsi au minimum à 1,3 kg
de CO2. De plus, la durée de vie
du composé R134a dans l'atmos-
phère est d'environ 50 000 ans,
con t re  une  cen ta ine  d 'années
pour le CO2. Une bonne raison
pour se pencher sur la faisabilité
d’une climatisation fonctionnant
au gaz carbonique pour la pro-
tection de l’environnement.

◗ Un marché en plein boom

Apparue i l  y a plus de 100 ans
en Angleterre sous forme de blocs
de glace et proposée en équipe-
ment depuis les années 50 aux
États-Unis, la climatisation auto-
mobile représente depuis les an-
nées 2000 plus de quatre véhicu-
les sur cinq Outre-Atlantique. En
France, selon l’Ademe, (Agence
de l’environnement et de la maî-
trise de l’énergie) le taux d’équi-
pement en climatisation des véhi-

cules neufs représentait, il y a en-
c o r e  2 0  a n s ,  m o i n s  d e  2 % .
Estimé à 15 % en 1995, ce chif-
f re  devra i t  a t te indre 90 % dès
l’an prochain. Avec les véhicules
d’occasion, le parc automobile
climatisé représente aujourd’hui
33 % des véhicules particuliers en
c i r c u l a t i o n  e n  F r a n c e .  À  c e
rythme, on peut penser que d’ici
2020, neuf véhicules sur dix en
seront équipés, soit presque un tri-
plement du marché en 15 ans. En
parallèle, l’activité de vente de fil-
tres d’habitacles s’accélère signi-
ficativement avec des taux de pro-
gression supérieurs à 25 % sur les
deux dernières années.

◗ Préconisation des
constructeurs

Dans un souci de bon fonctionne-
ment du climatiseur mais aussi de
respect de l’environnement, il est
nécessaire d’effectuer un certain
nombre d’interventions d’entretien

La climatisation

Depuis la convention de Vienne

sur les rejets polluants ratifiée
par 22 pays en 1986, le marché
de la climatisation automobile
à beaucoup évolué. Nouvelles
réglementations formation du
personnel, comment se préparer
à ces changements ?

� L’entretien de la climatisation, une bouffée d’air pur pour les réparateurs.

La clim,
une nouvelle ère
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des systèmes de climatisation au-
tomobile. Souvent méconnus par
les clients, les intervalles d’entre-
t i en  de  l a  bouc l e  f r i go r i f i que
sont donc négligés par ces der-
niers. En tant que professionnels
de la réparation automobile, i l
est de votre ressort et dans votre
intérêt  de communiquer sur les
connaissances de base.
-  Pour une ut i l i sat ion opt imale,
un système de climatisation doit
fonctionner au moins 5 minutes
par semaine, été comme hiver.
-  A chaque passage en ate l ier,
faire un contrôle du filtre d’habi-
tacle. Un fil tre encrassé devient
inefficace et peut entraîner l’ap-
parit ion d’odeurs désagréables
dans l’habitacle.
- Chaque année, contrôler le bon
fonc t ionnement  du sys tème de
c l ima t i s a t i on  e t  l a  c ha rge  de
f l u i d e  f r i g o r i g è n e .  A v e c  l e
temps ,  l ’ e f f i cac i té  du  sys tème
s’altère et un contrôle préventif

permet
de déce le r  d ’éven tue l les

fuites ou un manque de fluide ré-
frigérant.
-  Tous  l e s  deux  à  t ro i s  ans  (en
fonction de l’utilisation), changer
la bouteille déshydratante. Usée
ou  sa t u r ée ,  e l l e  ne  f i l t r e  p l u s
comme il se doit les impuretés et
l’humidité contenues dans le cir-
cui t .  Ceci peut donc endomma-
ger l’ensemble du circuit de cli -
matisation.
-  Représen tan t  un  rée l  danger
même  l o r sque  l e  mo teu r  e s t  à
l’arrêt, les systèmes de climatisa-
tion demanderont à l’avenir une
révision tous les ans et non tous
les deux ans.

En considérant l’ensemble
de la boucle frigorifique,
la maintenance et la réparation
climatique peut intervenir
sur plusieurs postes. �

� Depuis deux ans les ventes de filtres d’habitacle s’envolent. 
Un tiers du parc automobile en est maintenant équipé.

L’appauvrissement de la couche
d’ozone a engendré une préoc-
cupation dès les années 1970, et
une inquiétude grandissante de
la part des scientifiques et des
gouvernements dans les années
1980,  lorsque les évidences
scientifiques sur ce phénomène
ont été confirmées. La conven-
tion de Vienne, signé en 1986 par
26 pays convient de diminuer les
é m i ss i o n s  d e  g a z  à  e f fe t  d e
serre. Dès lors les fabricants
d’appareil utilisant ces gaz, dont
les climatiseurs, ont du changer
leurs systèmes. Fruit d’une prise
de conscience sur la sauvegarde
de l’environnement, on compte
aujourd’hui, 165 pays signataires
de ces accords. ■

La convention
de Vienne
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◗ Des débouchés importants

Avec 180 millions d’euros de chif-
fre d’affaires (hors main d’œuvre
sur l’année 2001 source Ademe),
le marché de la climatisation auto-
mobile est pour le moment assuré
en grande majorité par les réseaux
constructeurs. La raison de ce lea-
dership réside dans la jeunesse du
parc automobile climatisé (près de
80 % des véhicules neufs sont ven-
dus avec climatiseur). Leur passage
massif sur le marché de l’occasion
devrait donner des opportunités
aux garagistes indépendants de se
spécialiser dans la climatisation.
Aussi, est-il du ressort du répara-
teur d’expliquer à ses clients les
bienfaits d’un entretien régulier de
leurs systèmes de climatisation pour
éviter les avaries majeures. Cette
sensibilisation est d’autant plus im-
portante qu’elle devrait permettre à
elle seule de décupler le chiffre
d’affaires du secteur. En effet, sans
même prendre en compte le mar-
ché et son expansion, si chaque

automobiliste suivait les préconisa-
tions d’entretien des constructeurs
en matière de climatiseurs automo-
bile, la vente de filtres d’habitacle
serait cinq fois plus importante et
celle des filtres déshydrateurs, mul-
tipliée par douze. Cette activité de
maintenance automobile devrait à
terme permettre de compenser
l’augmentation des intervalles d’en-
tretien des véhicules modernes. Un
avenir tout tracé se dessine donc
pour les professionnels de la main-
tenance en climatisation automo-
bile, d’autant que cette activité gé-
nère de très fortes marges.

◗ Les évolutions techniques

Pour se conformer aux directives
env i r onnemen ta l e s  vo t ée s  l e
1 e r j a n v i e r  2 0 0 5  p a r  l a
Commission européenne, les équi-
pementiers doivent réinventer le
fonctionnement de leurs climatisa-
tions. Dorénavant, la tolérance de
fuite des systèmes de climatisation
ne doit pas excéder les 40 g/an

au  n i v eau  de  l ’ é vapo ra t e u r.
Aussi, la future interdiction d’utili-
ser le f luide R134a à l’horizon
2008 force-t-elle les équipemen-
tiers à innover dans le secteur des
fluides. Aux États-Unis par exem-
ple, les études les plus poussées
sont celles sur l’utilisation du gaz
R152a à base d’hydrogène (ex-
plosif). Au contraire, l’Europe et
ses équipementiers se tournent
vers des systèmes fonctionnant au
CO2 posant quant à eux des pro-
blèmes d’étanchéité de la boucle
réfrigérante. En effet, la substitu-
tion du R134a par le CO2 n’est
pas sans poser un certain nombre
de problèmes de pression dans
les circuits de climatisation. Avec
plus de 150 bars au cœur du sys-
tème, les climatiseurs au CO2 se
retrouveront avec des pressions
de fonctionnement cinq à dix fois
supérieures à celles des systèmes
fonctionnant au R134a. Doté de
caractéristiques thermodynami-
ques intéressantes, le CO2, de
par sa composition moléculaire

� Pour diagnostiquer une fuite dans un circuit de climatisation, il faut passer l’ensemble à la lampe infrarouge.
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permet d’obtenir plus rapidement
du froid que le R134a. Il est ainsi
inof fensi f  pour l ’a tmosphère et
permet des économies de carbu-
rant. De plus, il peut participer au
chauffage du véhicule en hiver.
Cette fonction mixte permettrait un
fonc t ionnemen t  des
groupes de chauf -
fage et de climatisa-
t ion sur le principe
d e  l a  p o m p e  à
chaleur. Dernière
é v o l u t i o n  m a -
jeure, les ca-
pac i t é s  de
c h a r g e  d e
t e l s  s y s -
tèmes se-
raient de
l ’ o r d r e
de

400  g rammes  de  CO2 con t r e
8 0 0  g r a m m e s  d e  R 1 3 4 a  e n
moyenne pour les installations ac-
tuelles. Au niveau du matériel de
maintenance, l'emploi de procé-
dés plus complexes que ceux utili-
s é s  su r  l e s  s ta t ions  c la s s iques
R134a exclut la commercialisation
de stations universelles et laisse
augurer des prix du matériel en
hausse.

Conçues pour le R134a les stations de
charge actuelles permettent l’utilisation
du R416 comme substitut du R12.          �

L’utilisation des fluides frigori-
gènes de première génération, les
CFC R12 (chlorofluorocarbures),
est particulièrement nocive pour la
couche d’ozone stratosphérique.
Moins nocifs pour cette dernière,
ceux de deuxième génération,
(R134a) les HCFC (hydrochloro-
fluorocarbures) et les HFC (hydro-
fluorocarbures) ont comme les
CFC un pouvoir de réchauffement
important et contribuent à l’ac-
croissement de l’effet de serre.
C’est le point de départ de la modi-
fication de la loi sur les fluides fri-
gorigènes guidée par les pouvoirs
publics.
Depuis le Protocole de Montréal en
1987, les accords internationaux se
sont multipliés pour réduire les
émissions des fluides frigorigènes.
Les Décrets 92-1271 du 7 décem-
bre 1992 et 98-560 du 30 juin 1998
interdisent tout dégazage à l’air li-
bre des fluides frigorigènes. Aussi,
toute entreprise effectuant des

travaux sur des installations

contenant plus de 2 kg de fluide,
(type poids lourd) doit-elle être ré-
férencée en préfecture.
En Europe, les CFC ne peuvent
plus être mis sur le marché depuis
le 1er octobre 2000 et doivent être
récupérés et détruits, en fin de vie
des équipements, depuis le 1er jan-
vier 2002. L’arrêt de leur produc-
tion est programmé pour 2026,
mais dès janvier 2015, leur utilisa-
tion en maintenance sera interdite.
En France, un projet de décret
concernant leurs conditions d’utili-
sation est en préparation. Il vise à
encourager les producteurs et dis-
tributeurs de fluides frigorigènes à
se regrouper pour organiser leur
récupération et leur recyclage
(obligatoire depuis 1992). Le chan-
gement de fluides des équipe-
ments frigorifiques constitue une
étape coûteuse, mais qui peut
s’avérer rentable si les bonnes so-
lutions sont mises en œuvre pour
réduire la consommation d’énergie
et les fuites de frigorigène. ■

Une réglementation qui se
durcit
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Les intervenants dans la climatisation
RÉSEAUX DE MAINTENANCE EN CLIMATISATION
■ Clim’Minute, un réseau du groupe Laurent Tél. : 08 25 00 21 23 Clim.contact@clim-minute.fr
42 boulevard Jules Janin – BP 527 Fax : 04 77 49 48 86
42 007 Saint Etienne CEDEX 1
■ Behr Service SAS Tél. : 01 47 30 55 93 www.behr-service.com
42, rue Paul-Vaillant Couturier
92 532 Levallois-Peret Cédex
■ Valeo Clim Service Tél. : 01 49 45 36 00 www.valeo-clim service.com
15 rue des Rosiers
93 582 Saint-Ouen CEDEX
■ Ecoclim (SNDC SA) Tél. : 05 34 48 04 80 www.sndc.net
274 chemin des Agriès
31860 Labathe sur lèze 31 860
■ Bosch car service Tél. : 01 40 10 76 70 www.bosch.fr
32 avenue Michelet
93 404 Saint Ouen CEDEX
■ Technic Up SARL Tél. : 04 42 53 47 13 www.technic-up.com
41 avenue Georges Vacher
13 790 Rousset
■ Electric Station Climatisation Tél. : 01 61 04 41 41 esc@esc-clim.com
ZA des Perriers
82-84 route de Cormeilles BP 142
78 505 Sartrouville CEDEX
■ Hella Service Partner Tél : 01 49 39 59 59 Infofrance@hella.com
11 avenue Albert Einstein Fax : 0148674052
93155 Le Blanc-Menil

LES DISTRIBUTEURS DE PIÈCES DE CLIMATISATION CONSOMMABLES
■ Autodistribution Tél. : 01 69 79 89 89 www.autodistribution.com
119 à 131 Avenue René Morin
91 427 Morangis CEDEX
■ Cora Tél. : 04 78 96 66 00 en cours de réalisation
Zone industrielle du Chapotin BP 20
69970 Chaponnay

LES FABRICANTS DE FILTRES
■ Purflux Tél. : 01 61 37 43 00 www.filtrauto.com
Parc Ariane 4
7 avenue du 8 mai 1945
78 286 Guyancourt CEDEX
■ Mann + Hummel Tél. : 01 30 25 82 42 www.mann-hummel.com
11, rue Jean Poulmarch
Z I du Val d’Argent
95 100 Argenteuil
■ Mahle Filtersysteme Tél. : 01 39 37 50 38
Chemin vert, route de Clermont BP 95
95 340 Persan

LES FABRICANTS DE MATÉRIEL EN MAINTENANCE CLIMATIQUE
■ Actia Muller Service Tél. : 02 37 33 34 00 http://www.meiga.fr/
5 Rue de la Tay
28 010 Luce
■ Delphi Tél. : 01 34 30 34 30 www.delphi.com
43 Avenue du gros chêne
ZAC des Bellevues BP 219 Eragny
95 614 Cergy Pontoise
■ Facom Tél. : 03 86 39 50 50 www.facom.com
Rue des pré Neuf
58 440 Myennes
■ Technotest Tél. : 01 69 10 21 70 www.actiamullerservices.com
Actia Muller Services
Champlan – 99/101, route de Versailles
91 165 Longjumeau
■ AVL Tel : 01 34 80 11 50
Ditest France
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◗ Application en série

Si l’arrivée du CO2 dans la clima-
tisation était annoncée vers 2010,
la réglementation interdisant l’utili-
sation du fluide R 134a à partir
de 2008 va certainement accélé-
rer le processus de lancement de
ce type de produit. Actuellement à
l’essai chez Valeo, un climatiseur
remplaçant le HFC134a par un
gaz appelé R744 respecte d’ors
et déjà la réglementation en vi -
gueur en 2 011. Ce système fonc-
t ionnan t  au  CO2 e t  donc  sans
grand danger pour l ’environne-
ment devrait selon le Président di-
recteur général de Valeo Thierry
Morin, arriver sur le marché en
2009. En at tendant, afin de re-
mettre aux normes les climatisa-
tion fonctionnant au R12, il existe
le  gaz R416.  Misc ib le  avec  le
R12 et moins fluide que le R134a,
il permet la recharge des systèmes
anciens.

◗ Les organismes
de formation

Avec la débauche de technolo-
gie actuelle au sein de l’atelier,
tous les réparateurs s’accordent
s u r  un  même  po i n t .  L a  f o rma -
tion initiale n’est plus suffisante

pou r  a s s u r e r  l a  ma i n t e nance
des sys tèmes de c l imat isat ion.
En e f fe t ,  pour  l ’ in s ta l la t ion  e t
l a  ma in t enance  de s  s y s t èmes
d e  c l i m a t i s a t i o n  a u t o m o b i l e
l e s  opé ra t ions  t echn iques  im -
p l i q u e n t  l a  m a n i p u l a t i o n  d e
p rodu i t s  noc i f s .  P l u s i e u r s  o r -
gan i smes  compé ten t s  d i spen -
sent des formations cour tes de
deux  à  c inq  jou r s  dans  l e  do -

m a i n e  d e  l a  m a i n t e -
nance e t  de la répara -
t i o n  d e s  c l i m a t i s e u r s
a u t o m o b i l e .  L e  p l u s
connu  de  ces  o rgan i s -
m e s  d e  f o r m a t i o n  e s t
l e  G N FA .  C e  d e r n i e r
p r o p o s e  n o t a m m e n t
des  s t ages  de  ma in t e -
n a n c e  e t  d é p a n n a g e
du  c i r cu i t  f r i go r i f i que
(2  j o u r s  pou r  560 ,00
Euros)  mais  auss i  pour
le  même pr ix ,  des  fo r -
ma t ions  su r  la  c l ima t i -
s a t i o n  à  r é g u l a t i o n

élec t ronique ou encore sur  les
c i r c u i t s  f r i go r i f i q ue s  de  p l u s
d e  2 k g .  É g a l e m e n t  p r é s e n t
su r  l a  s cène  des  i n t e r venan t s
e n  f o r m a t i o n ,  l ’ A PAV E  p r o -
pose  p l u s i eu r s  f o rma t i on s  r e -
l a t i v e s  a u x  a p p a r e i l s  d e  c l i -
mat isat ion. ■  

Arnaud Gauthier

Une fois sensibilisés aux bienfaits de l’en-
tretien de la boucle climatique, les clients
sont moins réticents à régler leur facture,

souvent de l’ordre de 100 euros �

En dehors  de l ’en t re t ien e t  la
maintenance en c l imat isat ion
classique, l’activité de rechange
de p ièces  lou rdes  comme les
condensateurs et les filtres déshy-
dratants est liée à plusieurs fac-
teurs. Si les deux plus évidents
sont la qualité du produit et sa
durée d’utilisation, ils ne sont pas
seuls responsables. Néanmoins,

il existe un autre facteur primor-
dial : la collision. En effet, il ne
faut surtout pas négliger le fait
que  l o r s  d ’ un  choc  avan t ,  l e
condensateur et le filtre déshydra-
tant sont souvent endommagés et
donc remplacés. Très courants,
les chocs avant amènent les gara-
gis tes à in ter venir  sur  les é lé -
ments de la climatisation.

La réparation
des pièces lourdes

Du système de climatisation (un travail pour les carrossiers)

ERRATUM

Dans le dossier ‘pièces
électriques’ paru dans
notre N° 436 de février
dernier, une erreur de
‘paternité’ s’est produite
en page 17 au chapitre
des bougies d’allumage
et de préchauffage.
En effet, c’est Champion,
marque du groupe FEDE-
RAL-MOGUL qui a inventé
en 1884 la bougie dou-
ble cuivre et non BOSCH.
Aussi, c’est bien la mar-
que Champion qui est
homologuée aujourd’hui
en 1er équipement sur la
Peugeot 407 pour 
60 000 kilomètres.
Dont acte…rendons à
Champion ce qui appar-
tient à Champion. Avec
toutes nos excuses.
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1. Réservoir de direction
assistée

2. Bouchon de remplissage du
vase d’expansion

3. Bouchon de remplissage
d’huile moteur

4. Réservoir de liquide de frein
et d’embrayage

5. Boîtier du module de
commande du moteur
6. Boîtier à fusibles
7. Batterie
8. Jauge d’huile moteur
9. Bouchon de remplissage du
lave-glace
10. Filtre à air

CAPAC I T É S

Huile moteur avec remplacement du filtre (remplissage à sec) :
Moteur Td4 2.0 l....................112 ch 6.8 l (7.3 l) 0W30 ou 5W40, 50 ACEA A3 B3
Moteur 2.5 l .........................................177 ch 4.5 l (4.8 l) 10W40 ACEA A2 ou A3
Moteur 1.8 l .........................................117 ch 5.2 l (6.0 l) 10W40 ACEA A2 ou A3
Capacité des boîtes de vitesses (valeur de remplissage à sec) :

BVM PG1 (1.8 l) 2.0 l (2.2 l)
BVM Getrag (2.0 l Td4) 1.6 l (1.67 l)
BVA Jatco (2.5 l V6 et 2.0 Td4) 4.0 l (8.5 l)

Utiliser de l’huile Texaco MTF 94 avec la BVA Jatco et de l’huile Texaco ATF N402 ou
Unipart ATF JF 403E pour les BVM.

GÉOMÉTR I E  D E S  T RA IN S

Pour tous les modèles, le contrôle des valeurs des trains roulants s’effectue
véhicule vide (pas de bagage, personne à bord). S’assurer également que le
volant soit en ligne.

TRAIN AVANT
Différence maximum

côté droite gauche
Carrossage -0°00’ ± 60’ 30’
Chasse avec DA 4°30’ ± 60’ 30’
Pivot 9°40’ ± 35’ 30’
Parallélisme (pincement) +0°00’ ± 10’

TRAIN ARRIÈRE

Carrossage -1°10’ ± 25’
Parallélisme (pincement) +0°35’ +25’

À la loupe :

Commercialisé depuis le mois d’avril 1998 et restylé fin
2003, le 4x4 Land Rover Freelander propose une version
3 portes découvrable et une carrosserie 5 portes. Vendu
avec un choix de trois motorisations, dont deux essence et
une diesel, les quelques détails mécaniques suivant vous
aideront à recevoir vos premiers Freelander en atelier.

L’accès au filtre à air d’habitacle
Il est situé du côté passager, sous
la boîte à gants.
Pour son remplacement, procédez
de la manière suivante :
Déposer les quatre vis (11) du
couvercle de filtre d’habitacle
(12). Déposer ensuite le filtre (13)
en le coudant vers soi, et
procéder dans le sens inverse
pour la remonte. Ici, le couvercle
est solidaire du filtre.

Pour le remplacement des
ampoules de feux arrière :
Repérer la lampe défaillante.
Ouvrir le coffre.
- À l’aide d’un tournevis Torx
(numéro 20), retirer les trois vis de
fixation (14) en maintenant le feu
puis retirer l’ensemble. Attention, si
nécessaire, débrancher les
connecteurs électriques de celui-ci.
- Dévisser les portes lampes (15)
pour accéder aux ampoules.
- Faire tourner ces dernières dans
le sens inverse des aiguilles d’une
montre et la tirer pour la dégager
du porte-ampoule.
- Au cour de la repose de la
lampe, contrôler la position
correcte du joint en mousse (16)
entre la lampe et la carrosserie.

Compartiment moteur du Land Rover Freelander 2.0 l Td4 :

Land Rover Freelander
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- Pour les modèles à partir de 2003, la
cuve de décantation est accessible
devant la roue arrière droite, en
regardant sous la voiture. Placer un
récipient sous la cuve et desserrer le
bouchon de vidange sans l’enlever.
Laisser ensuite couler jusqu'à ce que le
carburant exempt d’eau sorte par le
trou puis resserrer l’écrou de vidange.
- Pour remorquer le Freelander par
suspension, il est indispensable de
déposer l’arbre de transmission arrière
pour éviter toute détérioration du
véhicule. Déconnecter également le
contrôle d’adhérence en descente
(HDC).
- Certaines réparations exigeront de
placer le cric sous le carter d’huile. Dans
ce cas, intercaler un bloc de bois pour
protéger le carter.
- Le réglage de l’alignement horizontal
du phare peut être atteint par une
fenêtre sur la face arrière du bloc.

QUELQUES CONSEILS

Les Land Rover Freelander que vous pouvez rencontrer

Land Rover Freelander E 3 portes 1.8i 117 ch et 2.0 Td4 112 ch.
Land Rover Freelander S 3 portes 1.8i 117 ch, 2.5 V6 177 ch et 2.0
Td4 112 ch.
Land Rover Freelander SE  3 portes 1.8i 117 ch, 2.5 V6 177 ch et 2.0
Td4 112 ch.
Land Rover Freelander S 5 portes 1.8i 117 ch, 2.5 V6 177 ch et 2.0
Td4 112 ch.
Land Rover Freelander SE 5 portes 1.8i 117 ch, 2.5 V6 177 ch et 2.0
Td4 112 ch.
Land Rover Freelander HSE 5 portes 1.8i 117 ch, 2.5 V6 177 ch et
2.0 Td4 112 ch.
- Le numéro d’identification (17) du véhicule (VIN) est poinçonné sur
une plaquette attachée sur le pied milieu gauche du véhicule.
- Un marquage du VIN (18) est aussi visible sur le tablier du compartiment moteur (il est également
poinçonné sur une plaquette, derrière le coin inférieur gauche du pare-brise).
- Le code peinture se trouve en bas à gauche de la plaque d’identification.

Remplacement des ampoules avant :

Les projecteurs du Land Rover Freelander sont équipés d’ampoules
halogène. L’opération de remplacement de ces dernières peut être
effectuée du côté du compartiment moteur sans avoir à démonter les
blocs feux.
Avant toute opération de remplacement d’une ampoule, couper le
contact et placer l’interrupteur en position fermée.

Remplacement des ampoules :

Pour le remplacement de l’ampoule de feu de croisement, déposer
le cache (19) puis retirer l’ampoule placée au centre. Sous
l’ampoule de feu de croisement, on trouve celle du feu de position.
Déposer le cache (20) puis tourner le cache pour le remplacement
de l’ampoule halogène de feu de route.
L’ampoule de clignotant (21) est accessible sous une trappe située
dans la doublure de passage de roue.
Pour le clignotant (22) placé dans l’aile, le sortir par un mouvement
dans le sens de la flèche.

Dépose de l’optique :

Pour déposer les projecteurs, (modèles après 2004) procéder
comme suit :
- Déposer la calandre puis le bouclier (voir méthode dans côté
carrosserie).
- Déposer ensuite les deux vis de fixation supérieure (23) du
projecteur, les deux vis de fixation inférieure (24) ainsi que l’écrou
(25) maintenant le phare.
- Dégager le phare et débrancher la fiche multibroche, puis l’attache
du faisceau avant de retirer le phare.

Après avoir déver-
déverrouillé le capot
par le levier (27) situé
à gauche des pédales
du conducteur, tirer sur
la poignée d’ouverture
(28) pour l’ouvrir.

La prise diagnostic (26)
est accessible sous la
console centrale, du
côté passager.
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� Dépose du bouclier avant :

1. Déposer les 2 vis latérales et les 2 vis inférieures en partie
avant d’écran pare-boue.

2. Déposer la vis sur l’aile.
3. Déposer les 3 agrafes en plastique sous la plaque

minéralogique.
4. Déposer les 4 vis sur la tôle de protection inférieure.
5. Déposer les 4 vis supérieures.
- Dégager le bouclier des guidages latéraux et débrancher les
connecteurs des phares additionnels (suivant équipement).

� Dépose de la garniture de porte :

12. Déposer la vis et retirer l’enjoliveur de commande
d’ouverture.

13. Dégrafer la butée.
14. Déposer les 5 vis du vide-poches.
15. Déclipper l’enjoliveur de poignée et déposer les 3 vis.
16. Déclipper la platine interrupteurs et débrancher les

connecteurs.
17. Dégrafer la garniture, maintenue par 6 agrafes, puis la

dégager du bouton de verrouillage.

� Dépose de la porte avant ou arrière :

18. Déposer les 5 vis sur le seuil et retirer la garniture de
pied de caisse.

19. Débrancher les connecteurs dans le pied de caisse et
dégager le faisceau.

20. Chasser la goupille du limiteur d’ouverture.
21. Retirer les clips d’arrêt des axes de charnières et

soulever la porte.

� Dépose de l’aile avant :

6. Déposer l’écran pare-boue et débrancher le répétiteur
de clignotant.

7. Déposer la vis de liaison avec le bouclier.
8. Déposer les 2 vis sur le pied de caisse dans le passage

de roue.
9. Ouvrir la porte, déposer les 2 vis supérieures et la vis

inférieure sur le pied caisse.
10. Déposer la vis sur le bas de caisse.
11. Déposer les 4 vis supérieures.

Le Land Rover Freelander,
côté carrosserie
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� Dépose de divers éléments
de la planche de bord :
(avant la dépose des airbags, débrancher les deux câbles de
la batterie et attendre au moins 10 minutes)

26. L’airbag conducteur se dépose en retirant les 2 vis à
empreinte Torx, placées au dos du volant.

27. L’airbag passager se dépose en retirant les 2 vis en partie
inférieure sur la planche de bord, ensuite dégrafer
l’enjoliveur au-dessus de la boîte à gants et retirer la
ferrure (4 vis) placée derrière, puis déposer les 3 vis
maintenant le module.

28. Pour déposer le combiné d’instruments, retirer le soufflet
sur la colonne de direction (5 agrafes), ensuite déposer
l’enjoliveur de combiné (6 vis), puis les 2 vis du combiné
et le basculer vers soi.

29. Pour déposer la boîte à gants, dégager le couvercle de
ses retenues, retirer le tapis et déposer les 4 vis (2 en haut
et 2 en bas). Le couvercle se dépose en retirant les axes.

� Dépose de la vitre :

22. Baisser la vitre à mi-hauteur, puis
déposer la garniture et décoller la
feuille d’étanchéité et de protection.

23. Déposer les 4 vis, puis retirer et
débrancher le haut-parleur.

24. Desserrer chaque vis et écarter les
mâchoires de serrage.

25. Sortir la vitre par le haut de porte
en la faisant basculer vers l’avant.

� Dépose du bouclier arrière :

32. Déposer les bavettes (3 vis) et leur support (1 vis).
33. Déposer l’élargisseur d’aile maintenu par 2 vis, puis la

vis situé à son emplacement.
34. Déposer la vis en partie arrière d’écran pare-boue.
35. Déposer les 2 vis inférieures sur la tôle de protection.
36. Déposer les feux supérieurs, puis la vis située à leur

emplacement.
37. Retirer le seuil de coffre (6 vis), puis le joint en partie

inférieure et déposer les 5 vis supérieures.
38. Dégager le bouclier vers l’arrière et déconnecter les

faisceaux de feux et d’aide au stationnement (suivant
équipement).
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30. Pour déposer l’autoradio, déclipper l’enjoliveur placé
au-dessus et retirer la console centrale (4 vis et dépose
de l’enjoliveur de levier de vitesses), puis déposer les 4
vis de l’autoradio.

31. L’horloge est maintenue par 2 vis, accessibles après
avoir déclippé l’enjoliveur.
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Rigueur et simplicité
chez Volvo
Une école exemplaire

Messieurs, bonjour. Je com-
mencerais par vous propo-
ser de terminer plus tôt

demain pour que vous puissiez ren-
trer plus rapidement dans vos
foyers. » Approbation dans la
salle ! « Par contre au lieu de com-
mencer à 9 heures demain matin,
nous commencerons à 8 heures. »
Le discours de Thierry Demarquette
est basé sur la franchise, on ne fait
pas de fausses annonces dans une
marque rigoureuse comme Volvo.
« Le programme de nos deux jours
sur les nouveautés est dense, aussi
je demande toute votre attention et
vous rappelle que… » Suivent les
distributions de support de cours,
la collecte des “passeports techni-
ques Volvo” de chacun des partici-
pants. Il consigne toutes les forma-
tions auxquelles les techniciens ont
participé.

◗ Bâtir sur des bases solides

« Nos cours s’adressent à tous les
mécaniciens et responsables d’ate-
liers du réseau. Un garage agréé ne
peut pas avoir dans son équipe un
mécanicien qui n’ait pas eu une éva-
luation de ses connaissances, com-
mente notre responsable de la for-
mation. Quatre jours de formation
initiale et un bilan psychotechnique
réalisé par l’Afpa. » Les cours ne
prennent pas la semaine entière
chez Volvo. D’une part, les patrons
sont peu enclins à voir sor tir les 

mécaniciens de l’atelier car ils per-
dent alors de l’argent, d’autre part,
le temps restant est largement utilisé
à préparer les stages suivants. Ceux-
ci traitent régulièrement des nou-
veautés au catalogue, classées par
gammes (S40 et  V50 ou S60 et
V70…), mais peuvent être consacrés
à des connaissances de base (méca-
nique, électricité, électronique) ou à
des spécialisations comme l’injec-
tion, le multiplexage ou le diagnostic.
Les techniciens les plus capés ont
suivi trois cycles de formation. Ils
sont qualifiés Voltech par le construc-
teur suédois. Chaque réparateur
agréé Volvo est tenu d’en former un
autre pour assurer le niveau de com-
pétence technique de l’atelier.

◗ Un à deux stages par an

En 2004, ce sont 538 stagiaires qui
sont passés par l’école de Nanterre ;
135 jours de formation répartis sur
57 cessions. Pas un record, mais cela
représente presque deux passages 
d e  c h a q u e  m é c a n i c i e n  d u  

Placée en tête des écoles de
formation après vente par son
réseau, la structure Volvo de
Nanterre (92) perpétue la
qualité de l’enseignement par
une organisation rigoureuse et
un relationnel permanent.

� L’essentiel du temps de formation est passé à l’atelier.

Le centre de formation
Volvo en bref

■ Deux formateurs
■ 400 m2

■ Une salle de cours
■ Un atelier
■ Un pont, deux colonnes, un
pont à ciseaux
■ Quatre véhicules pédagogiques

■  D e s  m o t e u r s  s u r  b a n c s ,
d e  l ’ o u t i l l a g e  s p é c i f i q u e ,
trois s tat ions de diagnostic,
une s ta t ion de recharge de
climatisation
■ 1 222 jours de formation en
2004
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r é s e a u  ( 2 4 0  m é c a n o s  e t  
9 2  c h e f s  d ’ a t e l i e r ) .  T h i e r r y
D e m a r q u e t t e  e t  E m m a n u e l
Lecointre regrettent le taux élevé
de “turn over” dans les ateliers.
Presque 15 % de nouveaux méca-
niciens chaque année à qui la for-
mation de base doit être propo-
sée. « Reprendre continuellement
la formation de base ne nous per-
me t  pas  de progresser  rapide -
ment. C’est le côté décevant de
notre activité. Il faudrait que les
patrons fidélisent les mécaniciens.
Par ailleurs, nous entretenons des

rapports amicaux avec quasiment
chacun des  100 a te l ie r s .  B ien
qu’une ligne téléphonique soit à
leur disposition à Cologne pour
toute l’Europe, nous avons prati-
quement une demande de rensei-
gnemen t  quo t id ienne.  I l s  nous
connaissent et ont confiance dans
nos connaissances. »

◗ Ouverture aux 
techniques Internet

Depu i s  j anv i e r,  l e  s y s t ème  de
diagnostic a migré sur un matériel

nouveau, plus léger, plus perfor-
mant également, en liaison directe
avec  l e s  bases  de  données  du
constructeur, en Suède. Le “Vida’’
est constitué d’un ordinateur porta-
ble et des connecteurs nécessaires
aux branchements sur les voitures.
« Il faut avouer que nous avons la
chance d’intervenir sur des véhicu-
les dont la fiabilité est plus grande
que pour d’autres.  Nous avons
pourtant un multiplexage total de-
puis plus de cinq ans, mais il se
révèle fiable. J’attribue ce succès
à la fiabilité des composants utili-
sés sur le réseau électrique. Par
contre, nos mécaniciens vont de-
voir se former à la navigation sur
Internet puisque les informations
pourront être collectées directe-
ment à l ’usine avec ce nouveau
matériel ».

◗ Travail en équipes réduites

Les formations sont réalisées pour
l a  p l upa r t  dan s  l e s  l o caux  de
Nanterre. Les rencontres locales en
c o l l a b o r a t i o n  a v e c  l ’ A n f a
(Association nationale de forma-
tion automobile) ont été arrêtées.
« Nous travaillons avec des grou-
pes de douze élèves, et pour les
parties pratiques (près de 60 % du
temps), nous dédoublons en deux
a te l ie r s .  Comme nous  sommes
deux formateurs, le travail est plus
profitable et mieux organisé. De
plus, ici nous disposons de tout le
matériel, alors qu’il faut le dépla-
cer quand nous partons en pro-
vince ».

Pas de stress, Thierry nous rap-
pelle la recette du succès : sou-
plesse, convivial i té, disponibi -
l i t é .  Le  quar t  d ’heure  de pose
est terminé, le cours de présen-
t a t i o n  d e s  n o u v e a u t é s  2 0 0 5
p e u t  r e p r e n d r e .  A u  p r o -
g r a m m e ,  l e s  S 4 0  e t  V 5 0  q u i
marquen t  un  tou rnan t  pou r  la
marque suédoise. El les sont les
premières voitures réalisées en
é t r o i t e  c o l l a b o r a t i o n  a v e c
Ford. Les informations viennent
t ou t e s  de  Suède  e t  l a  r i gueu r
nordique est respectée. ■

JMF

� Pas de fioritures dans le cours. Les professionnels sont dans leur univers.

� L’arrivée d’Internet au sein des outils de diagnostic permet une meilleur
qualité de réparation.
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